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Nous parcourrons ensemble ce texte, le Dhagpo targyen, en d veloppant plus, lorsqu'il est n cessaire de leé é  
faire, quand on arrive  une partie plus importante, je donnerai plus de d tails.à é

PREMI RE PARTIEÈ

CHAPITRE I

LA CAUSE PREMI RE DE L' VEILÈ É  : LA NATURE DE BOUDDHA

On va aborder la premi re partie du texte qui est consacr e  la nature de bouddha, c'est le premier point.è é à

Introduction
Concernant les explications, je n'irai pas dans toute la profondeur de ce th me, la nature de bouddha, leè  
tathagatagarbha, parce que c'est extr mement profond, je n'ai pas la connaissance qui me permettrait deê  
rentrer  dans  tous  les  d tails,  on  est  vraiment  tous  des  d butants,  je  d bute  aussi  dans  cette  activité é é é 
d'enseignement, vous tes aussi des d butants en train d'apprendre le sens, comprendre mieux le sens deê é  
ce tathagatagarbha, donc on restera quand m me relativement  la surface, sans pouvoir entrer dans tousê à  
les d tails qui nous d passeraient de toute fa on.é é ç

Par  contre,  m me si  l'on  ne  conna t  que  quelques  aspects  de  ce  ê î tathagatagarbha,  de  cette  nature  de 
bouddha, c'est malgr  tout tr s important de conna tre ces points qui sont quelques points essentiels. Eté è î  
c'est d'autant plus int ressant quand on les conna t, de pouvoir ensuite faire le lien avec la pratique, doncé î  
c'est tr s utile  notre pratique du Dharma, notre pratique spirituelle que de conna tre ces points essentiels.è à î

Je ne vais en dire beaucoup plus, on va rentrer directement dans le texte en rappelant qu'il y a six parties  
principales dans le Dhagpo targyen, et la premi re partie concerne justement ce è tathagatagarbha, c'est- -à
dire cette nature de bouddha.

Il y a une premi re image, g n rale, qui permet de comprendre peut- tre ou de capter pourquoi il est siè é é ê  
important d' voquer cette nature de bouddha, é tathagatagarbha. On peut dire simplement, si on prend cette 
image qui est celle de la graine et du champ, que le tathagatagarbha est la graine, et que le champ, c'est un 
peu nous. Cette graine,  partir du moment o  elle est plant e dans ce terrain que nous repr sentons, elleà ù é é  
va pouvoir se d velopper. Donc elle est fondamentale, parce que, sans elle, rien ne pourrait se d velopper.é é

En rapport  cette nature de bouddha, la confusion est un l ment videmment important. Pourquoià é é é  ? 
Parce que, lorsqu'il y a confusion, il y a emp chement, fondamentalement, de pouvoir atteindre l' veil.ê é  
L'obstacle majeur vient de notre confusion.

Donc d s l'instant o  il y a absence de confusion, nous sommes d j  en train de faire un pas direct enè ù é à  
direction de l'obtention de l' veil. Donc en fait, cette confusion, ce sera ce voile principal qu'il va nousé  
falloir, par de multiples moyens, nous affranchir.
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Ensuite, nous le ferons aussi en rapport avec nos diff rentes potentialit s. Ce n'est pas une question deé é  
potentialit  fondamentale, elle, elle est la m me pour toutes et tous, mais ensuite nous avons diff rentesé ê é  
aptitudes,  diff rents  moyens.  Et  c'est  pour  a  que  nous  parlerons,  par  exemple,  des  aptitudes  ditesé ç  
sup rieures,  interm diaires  ou inf rieures  comme pour  parler  des  moyens d'acc s  ou des  possibilit sé é é è é  
d'acc s  ces moyens qui nous permettent de nous lib rer de la confusion.è à é

C'est vrai qu'en rapport  ces diff rentes, non pas qualit s, mais disons aptitudes diverses, en g n ral,à é é é é  
nous appartenons aux individus qui n'ont  pas,  nous pouvons nous en douter,  les plus lev es de cesé é  
capacit s. C'est pourquoi nous sommes tr s facilement enclin  l'indolence,  la paresse o  il est difficileé è à à ù  
pour nous de vraiment, m me si nous avons un int r t dans la pratique du Dharma, de r ellement mettreê é ê é  
beaucoup d' nergie, etc. Donc c'est notre condition habituelle.é

C'est pourquoi, d'ailleurs, le fait de r fl chir au sens et de prendre conscience aussi au sens de cette natureé é  
de bouddha est tr s important, parce que c'est une source pour nous d'encouragement, comme une esp ceè è  
de confiance qu'on va pouvoir trouver en nous-m me malgr  les difficult s que l'on conna t en nous,ê é é î  
justement cette difficult  de nous y mettre vraiment.é

Donc la nature de bouddha va nous inciter, le fait de comprendre qu'elle est pr sente va nous inciter et vaé  
fortifier cette envie qui est la n tre.ô

00.14.55

Tous les tres poss dent la nature de bouddhaê è

Cette affirmation de cette nature de bouddha, on va la retrouver expliqu e en de tr s nombreux endroits,é è  
dans l'enseignement du Bouddha, c'est- -dire dans de nombreux soutras qui font autorit  pour cette paroleà é  
du Bouddha, dans de tr s nombreux tantras aussi, et on va retrouver l'affirmation de l'existence de ceè  
tathagatagarbha, de cette nature de bouddha pour cette raison que l'on vient d' voquer, c'est- -dire cetteé à  
n cessit  d' tre encourag  dans le sens du d veloppement de notre v ritable nature.é é ê é é é

Parce qu' videmment, le fait de poss der cette v ritable nature nous permet d'atteindre l' veil, mais faut-ilé é é é  
encore trouver l'enthousiasme, la force, l'incitation  d velopper cela.à é

Donc c'est  pour  cela  qu'au tout  d but  du  é Dhagpo targyen,  quand on regarde le  texte,  on trouve des 
citations.  Parce  que  pour  l'auteur,  Gampopa,  il  est  important  de  citer  les  textes  fondamentaux  qui,  
justement, mentionnent ce fait, l'existence de ce tathagatagarbha, de cette nature de bouddha, pour que l'on 
puisse en tre certain. C'est comme une validation de ce qu'il nous dit. Donc il y a une citation du ê Soutra  
de l'absorption souveraine qui nous dit :

La nature de bouddha est pr sente dans tous les tres.é ê

Et d'autres citations du m me type qui vont toutes revenir sur le m me point. Par exemple, une citation duê ê  
Petit Soutra du nirvana qui va nous dire :

Tous les tres poss dent la nature de bouddha.ê è
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Une autre des raisons sur cette insistance est que a donne raison  nos efforts.ç à

Pour reprendre cette image du champ et de la graine, l  du point de vue de l'enseignement du Bouddha, ilà  
est vident que faire des efforts pour cultiver cette graine, a du sens, parce qu'elle est pr sente. Donc leé é  
fait de prendre soin du terrain, d'y apporter l'eau qu'il faut, d'y apporter le nutriment, les engrais, etc., vont  
permettre le d veloppement de cette plante.é

Si ce n' tait pas le cas, c'est- -dire si nous n'avions pas, dans notre terrain fondamental, cette graine deé à  
l' veil, on aurait beau faire tous les efforts que l'on veut, rien ne pourrait pousser.é

Donc il est tr s important de contrecarrer cette esp ce de doute que l'on pourrait avoir en se disantè è  : 
finalement   quoi bon, parce que je ne suis absolument pas du tout certain que mes efforts spirituels, mesà  
efforts dans ma pratique du Dharma, peuvent donner quelque chose. Et c'est une fa on de couper court ç à 
ce type de doute en disant : mais si bien s r, c'est justement parce que c'est notre nature que nous avons deû  
bonnes raisons de vouloir la faire fructifier.

Et c'est pour a,  la suite du texte, on va trouver d'autres exemples qui vont plus pr cis ment tre enç à é é ê  
rapport avec ce qui vient d' tre dit, par exemple dans le ê Grand Soutra du nirvana qui va nous dire :

A l'image de la cr me è [du beurre] omnipr sente dans le lait,é

La nature de bouddha impr gne tous les tres.è ê

Pourquoi utiliser cette image ? C'est une image classique et tr s importante pour dire que, si on voulaitè  
baratter de l'eau pour obtenir du beurre, on peut baratter de l'eau pour obtenir du beurre mais jamais l'on 
obtiendrait du beurre, alors que si on baratte du lait, m me si on ne voit pas le beurre, si on baratte le lait,ê  
le beurre sort du lait, est extrait du lait. Donc c'est une image pour dire, si on baratte, pour reprendre cette  
image, notre tre, il va en sortir ce qui est d j  pr sent, c'est- -dire le beurre pr sent ou la cr me pr senteê é à é à é è é  
dans le lait.

Les trois raisons pour lesquelles tous les tres poss dent la nature de bouddhaê è

Ensuite, dans le texte, l'auteur, Gampopa, va voquer trois raisons. Il nous dité  :

Pour quelles raisons les tres poss dent-ils tous la nature de bouddhaê è   ?

Premi re raisonè  :

Parce  que  le  corps  absolu  [donc  ce  qu'on  appelle  le  dharmakaya  ou  la  vacuit  si  on  veut]é  
impr gne tous les tresè ê   ;

Donc c'est notre nature fondamentale. On pourrait dire que ce corps absolu, cette vacuit , est notre natureé  
fondamentale.

Deuxi me raisonè  :

Parce que dans le r el, l'ainsit , il n'est pas de distinctions,é é

C'est- -dire qu'en fait, en termes de vacuit , il n'y a jamais de diff rences entre un tre et un autre.à é é ê
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Troisi me raisonè  :

et parce que tous les tres ont le potentiel de l' veil.ê É

Pour ces trois raisons, les tres ont la nature de bouddha.ê

Donc voil  les trois raisons qui sont voqu es.à é é

On va reprendre ces trois raisons pour bien les comprendre, et d'ailleurs c'est ce que fait Gampopa, c'est- -à
dire qu'ensuite il prend les trois raisons et il explicite.

Premi re raison, le corps absoluè

Donc la premi re raison est ce corps absolu, cette vacuitè é : on veut dire que le Bouddha est le corps 
absolu. On trouve a par exemple dans la traduction fran aise.ç ç

Alors petite pr cisioné  : quand on dit le bouddha, on parle des qualit s en fait, on est en train, l , d' voqueré à é  
nos qualit s, les qualit s qui sont les n tres, tout simplement, nous avons des qualit s veill es. On n'esté é ô é é é  
pas du tout en train de parler du bouddha comme une esp ce d' tre ext rieur ou le bouddha qui est le nomè ê é  
avec lequel on d signe la statue qu'on voit dans le temple, en se disant c'est a un bouddha. Non. L  oné ç à  
parle clairement de nos qualit s, et c'est cela quand on dit sans arr t bouddha, bouddha ou nature deé ê  
bouddha, on parle de nos qualit s.é

Ici dans le texte, on dit clairement : tous les tres sont le bouddha, tous les tres sont le ê ê dharmakaya. En 
fait, en pr sentant les choses m me, on pourrait dire en tib tain c'est- -dire du point de vue de la langue,é ê é à  
c'est vraiment une fa on de faire cette association entre notre nature veill e et le ç é é dharmakaya, le corps 
absolu.  Mais  en disant  tr s  simplementè  :  le  corps  absolu,  c'est  la  vacuit ,  et  le  corps  absolu c'est  leé  
bouddha.

Donc quand on parle ici de notre nature veill e, c'est on pourrait dire m me du point de vue du fruité é ê  
ultime, telle est notre nature, c'est une nature, l  on parle de corps absolu, de à dharmakaya, mais pour dire 
qu'il est question de cet tat de vacuit  libre d'existence propre qui est notre v ritable nature.é é é

C'est  pour  a  qu'on  fait  cette  association  en  disantç  :  les  tres  ordinaires  sont  le  bouddha,  les  tresê ê  
ordinaires sont le dharmakaya, telle est leur nature.

videmment, dit Acharya Kunchok Tenzin, je ne vais pas rentrer dans toutes les arguties autour parce qu'ilÉ  
y en a beaucoup, - le bouddhisme s'est aussi d velopp  autour de ces questions  -, mais l  on va justeé é à  
rester dans le texte, c'est d j  bien suffisant.é à

Deuxi me raison, les ph nom nes tels qu'ils sontè é è

Ensuite deuxi me raison voqu e par Gampopa, c'est ce qu'on appelle  è é é ཆོས་ཉིད་ chos nyid , c'est- -dire laà  
dharmata. La dharmata est traduit en fran ais en g n ral par l'ainsit  ou les ph nom nes tels qu'ils sont.ç é é é é è
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Cela veut dire qu'il y a quelque chose qu'on reconna t en les ph nom nes qui est leur nature fondamentale.î é è  
Et ici, ce que l'on dira, c'est qu'elle est indiff renci e, c'est- -dire que cette nature fondamentale des tresé é à ê  
et la nature fondamentale du bouddha sont indiff renci es. Donc a c'est la deuxi me raison voqu e.é é ç è é é

L  on va reprendre un petit peu ces trois raisons, on n'a pas encore voqu  la troisi me, mais d'abord,à é é è  
pour la premi re et la deuxi me.è è

La premi re, quand on dit le bouddha ou le è dharmakaya, en disant les tres sont le bouddha, les tres sontê ê  
le dharmakaya, on l'a l g rement voqu  en disant qu'on parle l  au niveau du fruit, c'est- -dire qu'uneé è é é à à  
fois que l'on aura obtenu le fruit (c'est une image), obtenu le fruit qui est l' veil, on obtient le m me fruit,é ê  
c'est- -dire qu'il n'y a pas de distinction en termes de fruit, il est toujours question de l' veil, quelque soità é  
l' tre.ê

00.30.19

Et donc cela est rendu possible parce que, du point de vue de la nature, il n'y a pas de diff rence non plus.é  
C'est la deuxi me raison qui est de parler de cette ainsit  qu'on appelle è é chos nyid en tib tain ou l'ainsit ,é é  
les ph nom nes tels qu'ils sont.é è

a c'est pour voquer la nature. Quand on voque le bouddha ou l' veil, on voque le fruit, le fruit qu'onÇ é é é é  
obtient quand on dit « r aliser l' veilé é   , c'est la dimension du fruit, du r sultat. C» é hos nyid , l'ainsit , c'esté  
la dimension de la nature, a c'est la deuxi me raison pour dire que du point de vue de la nature, il n'yç è  
aura pas de diff rences entre un tre et un autre.é ê

Troisi me raison, la cause fondamentaleè

La troisi me raison voqu e, c'est la cause fondamentale. Cette cause fondamentale, c'est justement cetteè é é  
nature, et du point de vue de la cause, on a tous la m me cause, m me du point de vue de la cause, il n'yê ê  
aura pas de diff rences.é

Et l , c'est une affirmation forte sous l'angle de ces trois raisons pour dire que tous les tres, sans aucuneà ê  
exception, du point de vue du fruit, du point de vue de leur nature, du point de vue de la graine on pourrait  
dire qu'ils poss dent en eux-m mes, il y a quelque chose d'absolument identique en tous les tres.è ê ê

Les cinq familles d' tresê

Gampopa poursuit en disant :

Que signifie «  tous les tres ont le potentiel de l' veilê É  »  ? Qu'ils appartiennent  cinq familles.à

C'est- -dire que l'on fait une distinction en termes d'acc s plus ou moins facile ou plus ou moins ais  à è é à 
cette v ritable nature. Ces cinq familles qu' voque Gampopa sont les suivantes, de nouveau on le retrouveé é  
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dans le texte, c'est ce qu'on appellera et on aura l'explication de chacune de ces familles :

Le potentiel interrompu, le potentiel incertain, 
Le potentiel des auditeurs, le potentiel des bouddhas-par-soi
Et le potentiel du Grand V hiculeé   :
Ces cinq familles repr sentent tous les potentiels de l' veil.é É

L , Acharya Kunchok Tenzin a r cit  la partie du texte racine qu'on trouve  l'int rieur de l'à é é à é Ornement de  
la lib rationé  et qui nous indique ces cinq familles. Ensuite on reprendra en d tail dans les diff rentesé é  
sessions qui suivront.

Le potentiel interrompu

Tout d'abord le premier de ces potentiels, le potentiel qui est dit interrompu. L  Gampopa qui cite Asanga,à  
donne diff rentes raisons pour nous permettre de bien comprendre ce que l'on entend par potentiel icié  
interrompu.

Il y a six caract ristiquesé  :

Premi re caract ristique, absence de renoncementè é

La premi re, c'est le fait de percevoir les d fauts du samsara, du cycle des existences, on est un tre, onè é ê  
per oit  les  d fauts  du  cycle  des  existences,  mais  on  n' prouve  aucune  forme  de  lassitude  pour  lesç é é  
existences conditionn es, c'est- -dire qu'on voit les d fauts de tout cela, mais a nous va bien.é à é ç

C'est un point tr s important, on pourrait voquer par exemple en fran ais sous le nom de renoncement,è é ç  
pouvoir acc der  la pens e du renoncement. Il faut bien comprendre renoncementé à é  : le renoncement veut 
dire tre lucide quant aux d fauts du cycle des existences. On a besoin de cette lucidit , parce que c'estê é é  
cette lucidit  qui va nous faire vouloir aspirer ou qui va nous faire aspirer  l'obtention de la r alisation deé à é  
l' tat de l' veil. Si on voyait le cycle des existences malgr  ses d fauts comme tant compl tement parfait,é é é é é è  
on n'aspirerait pas  grand chose d'autre.à

On  doit  faire  le  lien  aussi,  nous  dit  Acharya  Kunchok  Tenzin,  entre  cela,  cette  premi re  des  sixè  
caract ristiques, et le fait de poss der une pr cieuse existence humaine.é é é

La pr cieuse existence humaine recoupe beaucoup de caract ristiques,  mais entre autres elle va nousé é  
donner la possibilit  de d velopper cette pens e du renoncement. C'est une des r elles possibilit s queé é é é é  
nous donne cette pr cieuse existence humaine, c'est de pouvoir acc der  cette pens e-l .é é à é à

C'est pour a que l  on pointe une premi re caract ristique en disantç à è é  : tre capable de se rendre compte deê  
cela. a va tre, parmi les diff rentes causes et conditions qui nous permettent de r aliser l' veil, uneÇ ê é é é  
condition quasi-majeure, tr s importante, tre lucide, on pourrait dire,  l' gard du cycle des existences.è ê à é

C'est pour a qu'ici, premi re caract ristique, pour les tres dont le potentiel est interrompu, c'est qu'ilsç è é ê  
n'acc dent pas  ce renoncement.è à
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Deuxi me caract ristique, absence de foi envers les qualit s des bouddhasè é é

Deuxi me caract ristique pour ce premier potentiel, c'est qu'ils entendent parler des qualit s du Bouddha,è é é  
mais ne ressentent aucun int r t pour ces qualit s, ils ne ressentent pas la moindre foi, - c'est ce qui esté ê é  
propos  dans la traduction en fran ais et qui est juste -, dans le sens d'un int r t, c'est- -dire qu'ils neé ç é ê à  
voient pas l'int r t de ces qualit s.é ê é

Troisi me caract ristique, absence de retenue vis- -vis d'autruiè é à

Troisi me caract ristiqueè é  : ils ignorent la retenue vis- -vis d'autrui.à

La retenue vis- -vis d'autruià  : je peux prendre mon exemple, dit Acharya Kunchok Tenzin, je suis moine 
et j'ai donc une thique que je m'engage  respecter, cette thique rafra chissante, - on peut aussi traduireé à é î  
ainsi l' thique -, je pourrais tr s bien me dire finalement, que je la tienne ou que je ne la tienne pas, a meé è ç  
regarde moi, et que les autres pensent quelque chose ou non, finalement a m'est compl tement gal. Ceç è é  
serait dans ce cas-l  manquer d'une retenue vis- -vis d'autrui, ce qu'on appelle à à ཁྲེལ་ khrel en tib tain é ཁྲེལ་
ཡོད་པ་ khrel yod pa,  retenue. Mais ici justement il n'y a pas l  cette retenue vis- -vis d'autrui, donc onà à  
n'observera pas son comportement thique en rapport  cela. é à ཁྲེལ་མེད་པ་ khrel med pa, absence de retenue.

Quatri me caract ristique, absence de honteè é

Ensuite quatri me point, on trouve en tib tain è é ངོ་ཚ་མེད་པ་ ngo tsha med pa, qui veut dire absence de honte.

Honte il faut le comprendre comme tant en rapport avec soi-m me.é ê

Quand on dit khrel med pa, on pourrait dire sans vergogne ni honte, on pourrait faire ce lien en fran ais,ç  
c'est- -dire à khrel med pa se rapportant  l'impact de nos actions sur autrui, en se disant finalement a m'està ç  
compl tement gal, et  è é ngo tsha med pa, cette notion de honte serait quelque chose de l'ordre du quant- -à
soi, c'est- -dire tre, par rapport  soi-m me, g n  de ses propres actions. Et l  on est en train de dire à ê à ê ê é à ngo  
tsha med pa, c'est- -dire un individu qui appartient  cette premi re famille dite  à à è རིགས་ཆད་པ་ rigs chad pa 
c'est- -dire interrompue, ne ressent ni vergogne ni g ne  l' gard d'autrui, ni g ne  l' gard de lui.à ê à é ê à é

Cinqui me caract ristique, aucune forme de compassionè é

Ensuite cinqui me point, c'est è སྙིང་རྗེ་ཅུང་ཟད་མེད་ snying rje cung zad med, cela veut dire n'avoir aucune forme 
de compassion. On pourrait le comprendre, tel que l'explique Acharya Kunchok Tenzin, comme une sorte 
d' tat d'insensibilit   l' gard de la souffrance d'autrui. Donc on n' prouve pas de compassion, donc uné é à é é  
tre qui appartiendrait  cette famille particuli re, ê à è rigs chad, c'est- -dire potentiel interrompu, ne ressentà  

pas de compassion  l' gard d'autrui.à é

Sixi me caract ristique, s'adonner sans r serve aux actes nuisiblesè é é

Ensuite sixi me caract ristique de cet  tre au potentiel  dit  interrompu, c'est  le fait  de s'adonner sansè é ê  
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r serve aux actes nuisibles. L  quand on parle d'actes nuisibles, Acharya Kunchok Tenzin pr cise, - parceé à é  
que dans le texte c'est juste actes n gatifs ou actes nuisibles -, l  ce sont des actes tr s graves dont oné à è  
parle.

C'est- -dire que c'est un tre qui n'h sitera pas  commettre un parricide, un matricide, tuer son ma treà ê é à î  
spirituel, vouloir mettre fin  la vie d'un bouddha, et cr er une scission  l'int rieur de la Sangha. Du pointà é à é  
de vue bouddhiste, ce sont les cinq actes les plus graves que l'on puisse commettre. L  on parle de celaà  
pour dire que c'est un individu qui m me dans ce cas-l  extr me d'une action extraordinairement nuisible,ê à ê  
n' prouve pas de regret  l' gard de cette n gativit  qui a t  accomplie.é à é é é é é

Donc ce sont l  les six caract ristiques d'un individu dont on dira que le potentiel est interrompu.à é

Donc la conclusion de cette partie qui est donc l'explication de la Sangha, c'est dire que la bouddh it   eté é –  
c'est ce qui est traduit aussi en fran ais -, la bouddh it  n'est pas le lot de ceux que marquent ces sixç é é  
caract ristiques.é

Alors il faut juste pr ciser, dit Acharya Kunchok Tenzin, le sens qu'on donne ici  la n gation, m me ené à é ê  
tib tain.é

Cette n gation, c'est un peu direé  : l  dans ma poche je n'ai pas d'argent. Cela ne veut pas dire que je n'aià  
fondamentalement pas d'argent, a veut juste dire que, temporairement, il me manque les causes et lesç  
conditions qui me permettent de me servir de cet argent.

Donc c'est une n gation circonstanci e, ce n'est pas du tout pour dire qu'un tre ne pourrait jamais,  touté é ê à  
jamais, atteindre l' veil. On va juste consid rer que, du fait de ces six caract ristiques qui sont des causesé é é  
et conditions particuli res li es  certains individus, cet individu va prendre norm ment de temps avantè é à é é  
de pouvoir r unir les caract ristiques qui seront favorables  l'obtention de l' veil. Et a ne signifie pasé é à é ç  
que fondamentalement il n'obtiendra jamais l' veil.é

00.45.18

Je vais faire attention au temps, mieux que la derni re fois, dit Acharya Kunchok Tenzin, donc en termesè  
d'explication, je ne vais pas en donner beaucoup plus, mais par contre ouvrir un espace pour vos questions, 
une discussion peut- tre autour de tout cela, ce qui nous permet aussi de clarifier notre compr hension.ê é

Questions  R ponses– é

Q. Je voudrais revenir sur les trois raisons au d buté   : pour quelles raisons les tres poss dent-ils tous laê è  
nature de bouddha ? Je n'ai pas bien compris la premi re, c'est le fruit, est-ce que je peux r entendreè é   ?  
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Ces trois points ne sont pas tr s clairs pour moi.è

R. C'est une question importante sur laquelle cela vaut la peine de revenir.

Ici on parle du  dharmakaya comme tant le fruit,  é dharmakaya ou tat d' veil, comme tant le fruit. Leé é é  
fruit pour dire : qu'est-ce qu'on obtient quand on dit r aliser l' veilé é  ? Parce que, ce que l'on obtient, c'est le 
corps de vacuit , on l'appelle donc é dharmakaya, corps de vacuit .é

Quand on dit corps de vacuit , a peut nous sembler un peu abscons, qu'est-ce que veut dire le corps deé ç  
vacuité ?  Quand on dit  corps,  on joue un peu sur  le  sens  de corps  dans le  sens  pour  dire  que c'est 
clairement un corps de vacuit , ce n'est pas un corps dans le sens, par exemple, de la statue qui repr senteé é  
le Bouddha videmment.é

En disant corps de vacuit , en disant é ཆོས་སྐུ་ chos sku, dharmakaya, c'est une fa on de parler des qualit s.ç é  
Donc c'est une fa on de dire que, quand on r alise l' veil, on r alise nos qualit s. Mais on va consid rerç é é é é é  
que ces qualit s sont d j  pr sentes. On pourrait dire que c'est une actualisation de nos qualit s. Doncé é à é é  
c'est pour a qu'on ditç  : obtenir l' veil, obtenir l' veil c'est comme dire obtenir le é é dharmakaya, obtenir le 
corps absolu, et obtenir le corps absolu, a veut veut dire se d faire de notre confusion, et a veut direç é ç  
acc der  nos qualit s.é à é

On parle du  tathagatagarbha donc de cette nature veill e, nature de bouddha, parce qu' videmment sié é é  
nous n'avons pas cette nature, on ne peut pas obtenir le corps qui en r sulte, donc c'est pour a qu' treé ç ê  
convaincu de l'existence de cette nature est important pour pouvoir en r aliser ce corps absolu.é

Q (suite). Donc on commence par se convaincre de aç   ? Dans notre situation actuelle, la premi re chose è à  
faire, c'est a, c'est de nous convaincre que l'on poss de aç è ç   ? Ce n'est pas la peine de chercher autre  
chose ?

R. On pourrait dire se convaincre, mais c'est bien s r plus que se convaincre.û

Pour essayer de bien comprendre pourquoi ici Gampopa voque ces trois raisons, ou pourquoi il y a troisé  
raisons, d j  il faut peut- tre comprendre quelque chose, c'est que, m me si on voque trois raisons, c'est-é à ê ê é

-dire  quelque  chose  qui  est  au  niveau  du  fruit,  c'est- -dire  au  niveau  du  r sultat,  on  appelle  doncà à é  
dharmakaya, quelque chose au niveau de la nature qu'on appelle dharmata ou l'ainsit , quelque chose quié  
est au niveau de la cause fondamentale qu'on appellera tathagatagarbha, en fait au moment o  on r alisonsù é  
l' veil, il n'y a pas de diff rences entre eux ces trois, il n'y a pas de diff rences en termes de nature, ené é é  
termes de potentiel fondamental, en termes de manifestation de ce potentiel.

Et surtout il  n'y a aucune diff rence entre un tre et  un autre tre,  c'est- -dire qu'au moment o  oné ê ê à ù  
actualise pleinement nos qualit s, on actualise pleinement le m me veil. C'est surtout a qu'il nous fauté ê é ç  
capter.

Maintenant, pourquoi on voque l  ces trois raisonsé à  ? Donc du point de vue du fruit, du point de vue de la 
nature, du point de vue de la cause fondamentale.

C'est surtout pour r pondre  nos diversit s de compr hension, parce que des tres vont tre plus frapp sé à é é ê ê é  
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par le fait qu'en termes de fruit, c'est identique, il n'y a pas de diff rence. D'autres seront plus frapp s paré é  
le fait qu'en termes de nature, il n'y a pas de diff rence. Et d'autres seront plus frapp s par le fait qu'ené é  
termes de cause fondamentale ou de potentiel fondamental, il n'y a pas de diff rence.é

On pourrait dire que ce sont des moyens [c'est moi qui ajoute en disant moyens habiles parce que ce n'est  
pas exactement ce que dit Acharya], ce sont des moyens, ce sont des fa ons de pr senter les choses pourç é  
se  rendre  compte,  exercer  notre  compr hension  et  se  rendre  compte  qu'en  fait,  pour  ces  diff rentesé é  
raisons, notre nature est la m me que la nature d'un tre veill .ê ê é é

Q. Je me pose la question de l'origine de la nature de bouddha  : est-elle acquise ou inn eé   ? Elle pourrait  
tre acquise par l' coute des enseignements aupr s d'un ma tre, mais il faudrait quand m me bien uneê é è î ê  

premi re  personne,  le  Bouddha  Shakyamuni,  et  exp rimenter  la  bouddh it  pour  la  transmettre.  Etè é é é  
comme rien ne na t de rien, ex nihilo, cela montre bien que cette nature est inn e. Est-ce un raisonnementî é  
correct  ?

[Ce sera difficile pour moi de traduire toute la subtilit  de la question en tib tain, mais je vais peut- treé é ê  
rester sur l'id e de inn  acquis, parce que a va peut- tre tre une fa on de recevoir une explication  ceé é ç ê ê ç à  
propos.]

R. La r ponse, pour Acharya Kunchok Tenzin, est claire. Cette nature ne d pend pas des conditions, c'est-é é

-dire elle n'est pas du domaine de ce que nous appellerions l'acquis.à

C'est  vrai  que  philosophiquement  dans  le  bouddhisme,  on  ne  parlera  pas  aussi  facilement  d'inn  eté  
d'acquis. Clairement, ici, s'il s'agit de raisonner en termes de ces deux cat gories, on dira que la nature deé  
bouddha est de l'ordre de l'inn , c'est- -dire elle est l   partir du moment o  nous existons. C'est- -direé à à à ù à  
que n'importe quel tre qui arrive  l'existence, qui manifeste une existence, poss de en m me temps cetteê à è ê  
v ritable nature, et depuis des temps sans commencement, c'est- -dire de toute ternit , telle est notreé à é é  
nature. a c'est l'affirmation.Ç

C'est ce qui permet aussi de pouvoir dire qu'au-del  du fait que a peut prendre plus ou moins de temps enà ç  
fonction de l' tre que nous sommes et que l'acc s  l' veil est plus ou moins simple, videmment il y a desê è à é é  
grandes diff rences et c'est logique, mais  part a, on peut affirmer donc que tout tre peut pr tendre é à ç ê é à 
l'obtention de l' veil, parce que c'est sa nature.é

On a besoin de cette affirmation absolue pour nous permettre de penser que nous avons les moyens 
d'obtenir cette nature, sinon rien ne viendrait  donner raison  ce souhait,   cette aspiration  vouloirà à à  
r aliser notre v ritable nature si nous ne la poss dions pas.é é é

De ce point de vue-l , c'est tr s important, on affirma cela comme vraiment de l'ordre de l'inn .à è é

01.00.15
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Q. Je voulais savoir quelle tait  la cause de l'appartenance  l'une ou l'autre de ces cinq familles deé à  
potentiel.

R. C'est une question tr s importante.  Dans les explications, il  est  clair  qu'on n'en est  qu'  la fin deè à  
l'explication des caract ristiques de la premi re famille, donc on voit, il y a six caract ristiques. L , il fauté è é à  
qu'on fasse un peu d' tymologie, voir comment en tib tain on parle d j  de cette premi re famille.é é é à è

En tib tain, on dit é རིགས་ཆད་པ་ rigs chad pa, rigs veut dire famille, en sanskrit on parlera de gotra, a veutç  
dire famille dans le sens de appartenance ou potentiel, plus quelque chose de l'ordre de l'appartenance. Là 
on dit rigs chad pa, c'est- -dire une appartenance tranch e, litt ralement. Qu'est-ce que a veut dire à é é ç chad  
pa ? Chad pa c'est comme une corde, c'est comme une corde qu'on tranche. Si on coupe une corde, a veutç  
dire qu'on est en train de tirer sur quelque chose avec cette corde, si elle est tranch e, on ne peut plus riené  
tirer.

Donc c'est  une fa on assez imag e de dire qu'un tre qui poss de ces caract ristiques,  se coupe,  onç é ê è é  
pourrait le dire en fran ais, utiliser l'id e de couper, trancher pour dire qu'il se coupe de sa propre nature.ç é  
Donc cet tre se d partit, vraiment il se coupe de sa possibilit , pr sente pourtant, de r aliser sa v ritableê é é é é é  
nature, parce qu'  aucun moment  on l'a dit, a, par contre, de mani re tr s claire -, il n'est question deà – ç è è  
dire que tel tre n'obtiendra jamais l' veil, a n'a rien  voir. On pourrait simplement dire que, pour pleinê é ç à  
de  raisons mais,  de  lui-m me,  il  se  coupe de cette  possibilit ,  il  se  retranche on pourrait  dire,  il  seê é  
distancie clairement de cette nature qui est la sienne et de la possibilit  qu'il a de pouvoir d velopper cetteé é  
nature.

Par contre, il est bien clair qu'il n'y a pas quelqu'un qui va identifier les autres en disant : tel tre va faireê  
partie de telle famille, tel tre de telle famille, ce n'est pas du tout comme a que nous l'entendons. C'estê ç  
plut t une mani re de prendre conscience d'un certain nombre de caract ristiques et de plut t voir nous-ô è é ô

m me o  nous en sommes par rapport  cela.ê ù à

Par exemple, quand on verra ce qu'il en est de མ་ངེས་པའི་རིགས་ ma nges pa'i rigs, c'est- -dire les tres dont leà ê  
potentiel, on pourrait dire, o  l'appartenance est incertaineù  ; incertaine, c'est dire que dans ce cas-l , on vaà  
tre tr s fortement soumis aux influences spirituelles diverses que l'on va rencontrer dans la vie.ê è

Si par exemple, on lit des trait s de telle approche philosophique, on sera enclin de les suivre. Si oné  
rencontre par exemple des soutras de tel v hicule, on aura envie de s'engager en cela. Si on rencontre lesé  
soutras du Grand V hicule, on voudra s'engager dans cette voie. Et la m me chose avec les rencontresé ê  
spirituelles. Si on rencontre tel ma tre spirituel appartenant  telle d marche, on sera naturellement enclinî à é  

 vouloir  le  suivre.  a,  a  sera  pour  les  individus,  les  tres  dont  le  potentiel  ou  l'appartenance  està Ç ç ê  
incertaine. En aucun cas, c'est quelqu'un qui d cide que, soi-m me, on appartient  telle ou telle famille.é ê à

On peut d'ailleurs par rapport  cette appartenance incertaine dire simplement que c'est une forme de flou,à  
c'est- -dire on n'est  pas tr s  stable dans nos choix et  c'est  en fonction des circonstances que l'on vaà è  
d velopper telle ou telle tendance. On rencontre des amiti s favorables, alors a va nous faire du bien, eté é ç  
on ira dans ce sens. On rencontrerait des amiti s d favorables, on en p tira. a serait pour exprimer ceé é â Ç  
genre de choses, par exemple.
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Q. Quand on va vers le refuge, on se relie alors  notre nature profonde, tout cela est une m me choseà ê   ?  
Donc est-ce que de prendre refuge, c'est aller vers notre nature profonde ?

R. Oui, pourquoi pas, on peut vraiment exprimer les choses ainsi, c'est- -dire prendre les v ux de refuge,à œ  
au-del  du c t  formel, c'est effectivement faire un pas assez d cisif en direction de l'actualisation de saà ô é é  
v ritable nature. En fait, pour une raison assez simple d'ailleurs, c'est- -dire qu'en prenant des v ux deé à œ  
refuge, on s'engage  adopter un certain nombre de choses,  abandonner un certain nombre d'autresà à  
choses, et on va donc cultiver ce qui est favorable dans le sens de l'obtention de l' veil. Donc ne serait-ceé  
que pour cela. Notre nature est toujours l , ce n'est pas qu'on en soit loign , mais le fait de prendreà é é  
refuge, c'est une tape d cisive dans le sens de l'actualisation de cette nature.é é

Si vous n'avez pas de question, Acharya Kunchok Tenzin a une question pour vous.

Par  exemple,  l ,  on  parle  de  ces  diff rentes  familles,  ou  diff rents  potentiels,  potentiel  interrompu,à é é  
potentiel incertain, potentiel  des auditeurs,  potentiel des bouddhas-par-eux-m mes, potentiel  du Grandê  
V hicule. Est-ce que tout cela vous semble faire sens, vous semble tre pertinent, dans un premier tempsé ê  
de r flexioné  ?

Dans le sens : est-ce que voyez, vous percevez la raison qu'il y a  voquer tout celaà é  ? Parce qu'apr s, onè  
peut bien s r s'en douter, l  on parle par exemple du potentiel du Grand V hicule, vu qu'on est dans uneû à é  
tradition du Grand V hicule, on va forc ment  un moment direé é à  : lorsqu'on r unit toutes ces conditions,é  
cela va tre plus facile pour atteindre l' veil. Finalement pourquoi voquer les autres qui ne vont pas nousê é é  
int resser beaucoup, mais ne pas directement voquer justement ces potentialit s d'un individu dit dué é é  
Grand V hicule, vu qu'a priori c'est ce que l'on va vouloir d velopper. Donc en quoi voyez-vous commeé é  
int ressant d' voquer ces autres formes de potentiel qui peut- tre nous semblent assez loign sé é ê é é  ?

R. (participant(e)). Je vais tenter quelque chose. Pour moi, c'est peut- tre une mani re de pointer dans uneê è  
direction et puis une mani re aussi de peut- tre d'identifier  diff rents niveaux quels peuvent tre lesè ê à é ê  
obstacles en vue d'une lib ration ultime. Ce que je trouve peut- tre un peu difficile dans les diff rentesé ê é  
familles, c'est vrai que j'aurais tendance  vouloir avoir une vue assez tranch e sur comment je peux meà é  
situer par rapport  l'une ou l'autre, et j'ai l'impression que c'est plus un continuum o  on peut reconna treà ù î  
peut- tre dans chacune des familles certaines caract ristiques que de temps en temps on peut rencontrerê é  
chez soi, et quand on rencontre peut- tre certains obstacles, la description de ces familles-l  peut nousê à  
aiguiller dans une direction favorable.

R. (autre participant(e))  : Je le vois comme des rep res sur le chemin.è

R. (autre participant(e))  : Oui, je le per ois comme un chemin.ç

R. (autre participant(e))  : Il fait sens si c'est en lien avec nos obscurcissements et nos voiles.

R. (autre participant(e))  : Cela peut changer notre regard sur les autres.
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R. (autre participant(e))  : Peut-on voluer d'une famille vers une autreé   ?

01.15.00

A.K.T. D'abord merci pour vos r actions, parce que je les trouve tr s int ressantes, c'est aussi le signe queé è é  
a vous met en r flexion, c'est une bonne chose que j'appr cie beaucoup.ç é é

En termes de r ponse, une des r ponses qui peut tre apport e au pourquoi voquer ces diff rentes formesé é ê é é é  
de famille, il peut y avoir ces rep res qu'on peut faire et qui nous concernent, mais il y a aussi quelqueè  
chose qui est  prendre en consid ration, ce sont les moyens p dagogiques.à é é

Pourquoi ? Parce que, pour le Bouddha et dans l'enseignement du Bouddha, il est bien clair qu'on ne 
r alisera l' veil qu'  partir du moment o  on d veloppera les qualit s d'amour, compassion, sagesse, etc.é é à ù é é  
telles que le pr sente le Grand V hicule, mais ce n'est pas pour dire Grand V hicule en termes d' coleé é é é  
mais on pourrait dire en termes de ce qui sera n cessaire d' tre d velopp  comme qualit s.é ê é é é

Mais cela dit, il est aussi important d' tre habile dans la mani re d'encourager chacun  faire le chemin. Etê è à  
on va retrouver, et on en parlera d'ailleurs ult rieurement, l'image du capitaine qui est en train de dirigeré  
son bateau avec tous ces  marchands  c'est  une image classique dans l'Inde classique -,  et  tous  ces–  
marchands qui sont partis pour l' le aux tr sors, c'est pour a qu'ils veulent traverser le fleuve ou plut t lesî é ç ô  
grands oc ans.é

Donc l , on va parler de ces diff rentes familles comme des sortes d' tapes, un peu pour direà é é  : finalement 
l' veil certes va s'obtenir en d veloppant telle et telle qualit , mais en m me temps, on ne se sent peut- treé é é ê ê  
pas toujours la possibilit  de pouvoir directement r aliser l' veil. Il peut y avoir aussi des moments oé é é ù 
l'id e d'ailleurs m me de r aliser l' veil nous semble trop grande pour nous. Il peut y avoir des formes deé ê é é  
d couragement.  Et  le  fait  d' voquer  finalement  d'autres  mani res  de  proc der,  d'autres  mani res  deé é è é è  
voyager vers l' veil, vers l' le aux tr sors pour reprendre l'image, a peut encourager certains  faire leé î é ç à  
chemin malgr  tout, plut t que de rebrousser chemin et se direé ô  : pour moi c'est impossible.

C'est aussi ouvrir des perspectives un peu comme si ce fameux capitaine tout  coup nous disaità  : pas de 
probl me, on va faire une halte sur cette le, il va leur donner plein de belles choses  manger et puis enè î à  
les invitant  se reposer pour reprendre des forces. Et petit  petit, ils vont envisager alors la possibilit  deà à é  
continuer  faire le chemin.à

Donc la perspective de ces diff rentes familles est aussi  mettre en rapport avec les diff rentes approchesé à é  
et donc les diff rents moyens p dagogiques qu'on peut utiliser pour faire le chemin, en consid rant queé é é  
parfois on n'acc de pas imm diatement  toutes les qualit s qu'il nous faudra, qui seront n cessaires pourè é à é é  
faire le chemin.

a c'est la raison fondamentale qu'il y a  voquer ces diff rentes familles.Ç à é é

R. (autre participant(e))  : Les cinq familles ne sont-elles pas en fait que des cat gories regroupant desé  
caract ristiques qui font sens mises ensemble, sorte de profilage, et qui nous aident  rep rer o  nous ené à é ù  
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sommes ?

R. (autre participant(e))  : La question voque pour moi la notion de karma, rapport au karma, le sens deé  
nos existences est d' tablir les conditions les plus favorables possibles pour aller progressivement d'uné  
potentiel restreint vers le plus ultime.

[Cette progression-l , Acharya Kunchok Tenzin l'a mentionn e. Je vais lui poser la question en rapport auà é  
karma.]

A.K.T. Je pense quant  moi, dit Acharya Kunchok Tenzin, qu'il y a effectivement un lien avec le karma,à  
donc  pourquoi ?  Parce  qu'en  fait  ce  sont  les  actes   karma  veut  dire  les  actions,  les  actions–  
conditionnantes, que ce soit  travers le corps, la parole ou l'esprit -, donc les actions conditionnantes vontà  
avoir une tr s grande importance dans la manifestation de ces diff rents potentiels ou de ces diff rentesè é é  
approches.

Si on parle de ce potentiel incertain  encore une fois ce n'est pas tr s heureux dans la mani re, l'approche– è è  
incertaine, quelle que soit la mani re dont on le dit -, le karma intervient. Pourquoi, Parce qu'en fonctionè  
des rencontres que l'on fait, en fonction des choix que l'on fait, on va prendre telle ou telle direction, et aç  
sera une des caract ristiques d'ailleurs de ce que l'on appellera le potentiel incertain.é

Maintenant quand on parle du potentiel interrompu, on a voqu  ses six caract ristiques dont ces actesé é é  
nuisibles, et l  en l'occurrence l'individu n'a aucune forme de regret  l' gard des actes nuisibles qu'ilà à é  
aurait commis, l , il y a bien aussi le lien avec les actions conditionnantes ou avec cette id e de n'avoirà é  
aucune  retenue   l' gard  d'autrui  ou   l' gard  de  soi,  aucune  honte  ni  vergogne,  donc  tout  cela  està é à é  
directement li  aux types d'actions qu'on va accomplir.é

Donc effectivement il y a un lien entre les actions et ces fameuses familles c'est- -dire potentialit s.à é

La prochaine fois, je prendrai un petit peu de temps, au d but, pour vous inciter encore plus  poser desé à  
questions dans le sens o  ce que j'aimerais bien qu'on r ussisse  faire ensemble, c'est que je vous donneù é à  
une partie des explications certes, mais qu'ensuite on puisse, comme ce soir, je trouve c'est vraiment bien 
et profitable, qu'on puisse changer, parce que a va nous permettre  vous de poser des questions,  moié ç à à  
de vous poser des questions.

Et puis, comme je l'ai dit, par contre en termes de d marche, je ne prendrai pas le temps d'expliqueré  
chacun  des  mots  du  Dhagpo  targyen,  parce  que  l  en  cinq  ans,  on  n'aurait  pas  termin ,  donc  c'està é  
impossible. On va le parcourir, mais le parcourir aussi pour essayer de percevoir en quoi nous avons un 
go t particulier, par exemple, certains sujets qu'on voudra plus creuser que d'autres, et on pourra se donnerû  
la possibilit  de le faire aussi. Mais a, ce sera aussi en rapport avec ce que vous exprimerez et commenté ç  
vous ressentirez les choses.

Parce que, finalement, je n'ai pas envie, dit Acharya Kunchok Tenzin, d' tre le seul  parler. Donc ilê à  
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faudra qu'on trouve les moyens d'enrichir nos changes. C'est prometteur.é

Q. (participant(e))  :  Je me demandais,  pour aller dans cette direction-l ,  si  ce ne serait  pas bien queà  
Acharya nous dise sur quelle partie de l'ouvrage il va se focaliser la prochaine fois, qu'on ait le temps de  
lire, se pr parer et pr parer des questions ventuellement, des r flexions pour aller plus dans son sensé é é é   ?

01.30.00

R. Moi je pr f re d'autant, dit Acharya Kunchok Tenzin, parce que si vous avez d j  fait une premi reé è é à è  
lecture avec vos questionnements, avec vos interrogations, c'est beaucoup plus simple, parce que je vais  
pouvoir  arriver,  en  faisant  des  r sum s,  quelques  points,  puis  aussi  pouvoir  r pondre  d'une  mani reé é é è  
beaucoup plus directe aux interrogations qui sont les v tres en rapport directement avec la partie qu'onô  
tudiera ensemble. C'est tr s bien. Je vous encourage vraiment  faire cette pr -lecture, et donc faisons ené è à é  

sorte que la prochaine fois, on puisse terminer le sujet de ces cinq familles. Donc, en termes de lecture, on 
sait qu'on peut faire une pr -lecture de toute cette partie qui traite des cinq familles.é

J'ai ensuite une autre suggestion, c'est de se dire qu'on fait un point, un deuxi me point, un chapitre, unè  
deuxi me, et puis apr s on fait une session enti rement consacr e  l' change. Qu'en pensez-vous de faireè è è é à é  
aç  ? Je pense que ce serait vraiment pas mal, pas de mani re syst matique, mais se dire qu'une fois qu'on aè é  

fini un chapitre, la fois d'apr s, - l  nous n'avons pas fini le chapitre -, mais une fois qu'on a termin  unè à é  
chapitre, il y a une session enti re pour vraiment changer sur la base du chapitre, voir les points qui n'ontè é  
pas t  clairs, voir ce qui est clair, etc. Comme a, on peut faire un travail assez profond. Qu'en pensez-é é ç

vous ?

C'est juste une suggestion, on n'est pas oblig  de faire comme a, mais si vous pensez qu'il peut y avoir uné ç  
int r t de proc der de cette mani re, c'est- -dire de temps en temps r server une session, et surtout  laé ê é è à é à  
fin d'un chapitre, pour vraiment revoir tout a ensemble et clarifier, il me semble que cela pourrait tre pasç ê  
mal, peut- tre.ê

Q. (suite)  : Ce que je me dis, autant la premi re partie va tre tr s courte, donc a va tre facile deè ê è ç ê  
rapidement faire un point, mais il y en a qui sont vraiment tr s longues, et l  si on attend la fin pour faireè à  
une session de questions, il va y en falloir plusieurs.

R. (traducteur) : Il faut savoir que le d coupage en fran ais et le d coupage en tib tain ne sont pas du touté ç é é  
les m mes. Donc pas de probl me. En fait, l'organisation de la table des mati res en fran ais et en tib tainê è è ç é  
n'est pas la m me. De toute fa on, Acharya Kunchok Tenzin nous indiquera la fin d'une partie.ê ç

Pour la prochaine fois, si on le souhaite, on peut se pr parer en lisant la partie qui correspond aux cinqé  
familles.
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